EXT II AIT X" 123.                                         \-.\-
progressuon (T3 ', et, pour chacun des autres termes on aura néce»;ii-rement /= N.
Corollaire  Vif. —  Le module
étant le carré d'un  nombre premier v, un seul tenue de  la progression (33) peut représenter une racine de l'équation
1^4)                                        ,rv~!=Ei    (rnodvâ).
Pour chacun des autres, l'indicateur i acquiert la plus            valiMir X
qu'il puisse atteindre, puisqu'il doit diviser N. Donc tous les UTIIU-* de la progression (33 \ qui ne vérifient pas îa condition , 3 4 , sont ilr> racines primitives de v% et l'indicateur maximum I relatif au v2 est
Corollaire VHL — La formule (35) s'étend au cas            où l'on
aurait
et, par suite,
X — 2.
On a donc, en prenant 4 pour module,
I __-v-__
Alors aussi Ton obtient une seule racine primitive r inférieure à î,
savoir
r — 3.
THÉORÈME XII. —  v > i e/a«£ w/i nombre premier el ,r mu-entière gui vérifie r équivalence
.w /'o/i représente par n la puissance la plus élevée fie v qui divise ki différence
.r — i,
QEwres de C. — S. I, t. VI.                                                                                 lhvaleur v — i de l'indicateur i ne pourra correspondre qu'à un seul des termes de la
Corollaire VI. — ^ étant un nombre premier, r une racine primitive de v, et ce l'une des quantités entières qui vérifient la formule
